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ambassades a lisbonne et & rome
copie transmise directement & mission suisse., bruxelles

l*Uruguay round: perspective et objectifs du mae

ma premiere collaboratrice a fendu visite le 28.3 a louis
janssen (ci-apres j), haut fonctionnaire appartenant a la
direction generale des relations economiques exterjeures du
m2e el coiffant le secteur multilateral. collaborateur de
longue date du directeur general guillot-pingue, | supervi-
se -~ entre autres - le dossier gatt, qu'il connait bien
(voir precedent telex du 20.4.88).

1. 1 porte actuellement un jugement assez pondere sur l'evo-
lution generale de ce dossier. tout pronostic trop pessimis~
te serait premature, laisse~t~il entendrea. une crise n'‘est

pas encore programmee, mais evidemment L e temps
pre sse. se2 referant a des propos tenus recemment, pa-
rait-il, par l'arbassadeur thran dans le cadre du comite

113, )] souligne gu'il est *‘indispensable de demarrer lLe mar-
chandage''. le *'give and take'* ineluctable dans une n2gocia-
tion de cette ampleur doit se preparer des mzintenant, de
facon a ce qu'un paquet acceptable soit mur en auiomne.,

au stade actuel, la belgique compte sur le directeur genreral
dunkel, quil est L'homme~cle de la negociation, qui est con-
scient de ses responsabilites, et qgu'il faut dong laisser
agir, souligne }. la communaute n'a pas interet selon lui a
se profiler trop ouvertement,

2. ayant {race cette perspective generale tres ouverte, § ne
cache pas qu“il est preoccupe par les messages fecus de di-

vrs pays en developpement (aui se plajgnent de la priofite
accordee par la communaute a la problematigue des pays de
L'est), par ('inebraniable durete de la position indienne
{un assouplissement de celle du bresil n'est heureusenent
plus exciul), et par les difficultes rencontrees dans le sec-
teur des trips et dans celui des services.
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it faut surtout eviter, selon j, de mettre les ped devant le
fait acgquis d'une entente prealable entre 24 a L'ocae. s'il
est parfaitement normal gue la thematique ur soit apordee
lors de la premiere journee de ta ministerjelle, il ne fau-
drait cependant pas dchnér un trop grand rfeljef a ce secteur
des echanges de vues des ministres, la belgijque prefererait,
donne a caomprendre j, un traitement relativement ttlowmkeyt!
sans fixation de priorites irreversible, ‘

_pour bien montrer aux ped gue l‘uruguay round constitue une
-negociation g L obal e, comme elle doit clairement le
rester aux yeux de {a belgique (ceci i{mpliquant, subsidiai~
rement, gque Lta multiplication des enceintes et des negocia=
tions infornmelies soit ''controlee''), 1l importe seton § de
progresser fapidement dans les secteurs qui tes interessent
de pres, soit les produits tropicaux, les ressources natu-
relles et les textiles. le premier secteur est (e plus aise-
ment productif aux yeux de j (la belgigus a des le depart
piaide pour des caoncessions aux ped dans ce domaine). il n'y
a malheureusement pas grand~chose de fait jusgu'a present
dans les deux autres secteurs et la question des textiles
est particulijerement ingrate, indigue j, la communaute etant
handicapee par {‘'approche du portugal.

3. 1 souliagne, comme L*'on pouvail s'y attendre de la part
d*un representant d'un petit pays libre-echangiste comme la
petaoique, que les enjeux de l'uUruguay round ne le cedent en
rien a ceux de l'europe 1982: la belgique ne figure en tout
cas, affirme-t—-il, p a8 s parmi ceux des douze (s'jls &xis~
tent vraiment) qui tendraient a se consacrer en priorite a
l'achevement de l'europe 1882 et a suspendre (e found (cf.
recent rapport{ de m., wasecha sur sa visite du 13.3 a dy-
ptin).

cette indication est contorme a l'approche suivie en general
par la pelgique et tendant a conjurer les craintes suscitees
par L'eventualite d'une ''europe forteresse'' - craintes gue j
affirme etre absolument denuees de fondement,

4. la question d'une institutionalisation du gatt est evi-
demment sur la table, temarqué j, 40 ans apres la conclusion
TR SoLhlft g U e le partiement be 1 ge

0t a famai s rat i f1e, revele~t=1[. 11 serartt

donc hautement souhaitable. non seulement de consolider,

mais aussi de formaliser Le cadre existant. mais, la encore,
e choix du ‘'timing*' est decisif: § juge premature d'aborder
publiquement cette guestion (comme L‘avait fait, il y a
gquelque temps, le ministre belge du commerce exterieur, m..
urbain, sans La benediction de l'administration...)., car ce=
la risaue de detourner Liattention des vrais problemes.

6. J est reserve guant aux effets eventuels de la prochaine
presidence (italienne) sur (‘orientation de la negociatjon
ur, 5e bor cette presidence S2ra en prae-.
tique assez breve dans ce secteur, L'italie n'aura que 3
T™o1s pour inftuencer le cours des choses dans un sens ou un
autre. quelles que puissent etlre ses ambitions dans c& do~
maine, ajoute j -« non sans matlice.

6. les indications reprises ci~dessus sont bien entendu de-
terminees a la fois par les interels specifiques et perma=

nents de la belgique (pet'it pays membre de la commynaute, a

longue tradition et vocation libre-echangistes et ouvert aux
precccupations des ped) et par le role d'hote~organisateur

qu'elle partage awc¢ La commission, non sans quelgues Jfric-

tions et difficultes, laisse entendre j. ./:


http://dodis.ch/54832

dodis.ch/54832

l'organisation materielle de la finale de l'ur, dont la bel-
gique doit naturellement escompter aqu'elle ait pet et bien
tieu ici l'automne prochain, pose, | ne le cache pas, quel=~
ques problemes au stade actuel =~ problemes gui devront pro-
bablement etre tranches au niveau du ministre belge et du
comrissaire competent (les propos tenus par § a cet egard
fefletent te climat tres ouvert et amical dans lequel s'est
deroutee {'entrevue relatee ci-dessus = visite diadieu de ma
premiere collaboratrice avant son prochain transfert a ber-
net~-, et 1l est souhaitable qu'un usage confidentiel en soit
fait du cote suisse vis-a=vis d'interlocuteurs etrangers!.

bodre

ambasulsse


http://dodis.ch/54832

